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Beaucoup de jeunes vivent une 
situation difficile. Il existe une amer-
tume lorsque l'on observe des étu-
diants dans "des queues" de 
banques alimentaires. Qu’ils se 
« rassurent » leurs aînés aussi les 
croisent, avec une certaine gêne de 
leur "faire çà" !  

Malgré ces situations, certains si-
gnaux nous font comprendre 
qu’une bataille vaut bien le coup ! 

Les femmes en Iran en sont la démonstration. 
Elles veulent réinventer la démocratie, qu'elles le 
fassent. 

Même si la coexistence de deux exigences par-
fois contradictoires que sont -professionnalisme 
et spontanéité- il est parfois surprenant d'obser-
ver le décor d'un univers indifférencié qui donne 
un étrange sentiment de huit clos hors du 
Monde. Que ces instants sont bizarres puisqu’ils 
seraient considérés comme ordinaires d'être 
dans l'extravagance de certaines personnes, et 
de ce côté-là, la guerre des sexes n'existe plus. 
Alors l’histoire ne se répète pas, elle bégaye par-
fois. La prudence nous invite à éviter "les vents 
mauvais". La CGT a ainsi « un petit souci » avec 
un bordereau qui va se débattre au Conseil Ré-
gional au titre modeste de « Bretons du Monde ». 

Mais il faut se rassurer, quelques « élites » de 
service du Conseil Régional ont décidé de 
« remotiver la diaspora » Bretonne au cas où 
Merlin l’enchanteur réapparaisse en forêt de Bro-
céliande. La CGT n’invente rien et tout cela est 
disponible sur le site du Conseil Régional ! 

Autant dire que l’argent public va servir à finan-
cer quelques « surprises parties » dont le rôle 
devrait avant tout revenir au milieu associatif. Il 
faut croire que dans ces temps troublés, le repli 
identitaire -souvent teinté de mensonges 
énormes- accroche plus que la cruelle réalité ! 
Oui le capital détruit la planète ainsi que les 
femmes et les hommes qui sont sur cette sphère. 
Rien ne l’arrêtera ! Sauf l'intelligence humaine 
collective. 

Cela fait un bien fou que de relire la sage pensée 
de Nelson Mandela, qui reste à ce jour un prison-
nier politique enfermé injustement et le plus lour-
dement pour sa perception politique presque 
inégalée. A Rivonia, il couche ses mots qui res-
tent d’une cruelle réalité : « J’ai adopté pour 
idéal une société démocratique et libre où 
tout le monde devrait vivre ensemble dans la 
paix et avec des chances égales. J’espère 
vivre pour le conquérir mais c’est aussi un 
idéal pour lequel je suis prêt, s’il le faut, à 
mourir ». 

Nelson Mandela restera en prison d’abord sur 
l’île de Robben Island, de juin 1964 à avril 1982, 
puis à Pollsmoor, jusqu’en décembre 1988, et 
enfin à la prison Victor Verster, jusqu’au 11 fé-
vrier 1990. Mais loin d’être oublié, fort de sa con-
viction que « l’homme se fait lui-même » et qu’il 
est « le maître de son destin » (selon les vers de 
William Ernest Henley qu’il aimait à répéter), il s’y 
forgerait, face au gouvernement sud-africain et 
aux yeux du monde entier, une autorité et un 
prestige qui allaient changer le cours de l’His-
toire. 

Avec Mandela arrivèrent à Robben Island six 
autres prisonniers condamnés à perpétuité, dont 
ses amis Walter Sisulu et Ahmed Kathrada, ainsi 
que Govan Mbeki. Ils y retrouvèrent une tren-
taine d’autres prisonniers politiques. Le gouver-
nement avait jugé bon de les rassembler « pour 
éviter la diffusion du poison ». Ce sera, dira 
Mandela, son erreur la plus grave, car les 
échanges entre les groupes rivaux – ANC, PAC, 
marxistes, Indiens, Métis – allaient leur permettre 
de s’entendre sur un front commun. Robben 
Island s’est transformée en laboratoire politique 
et en université. 

Réinventons ces universités du bien commun. 
Attention à la situation du Monde, mais le Monde 
se forge au pas de votre porte. C'est en remplis-
sant les cahiers de revendications que l'on ne 
délaisse pas le temps de l'action au service d’une 
cause juste. 

 Merci Monsieur Mandela. 

Même pas envie de se moquer puisque c’est tellement petit ! 

EDITO de 
Stéphane CREACH 
Responsable du 
Groupe C.G.T. 
du CESER 
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Orientations budgétaires 2023 

Intervention de Stéphane CREACH 

Le débat d’orientations budgétaires 
pour l’année 2023 est le second de la 
mandature d’un exécutif régional dont 
on mesure une certaine fragilité en 
l’absence de majorité. Le débat sur 
ces orientations budgétaires porte 
bien évidemment sur l’année à venir 
mais il s’inscrit aussi dans une pers-
pective pluriannuelle qui est celle d’un 
mandat de plus de 6 ans. 

C’est ainsi que le Président du Con-
seil régional s’inscrit dans un temps 
long mais peut-être pénible. Ce débat 
a ses spécificités : il est le premier 
acte des étapes budgétaires an-
nuelles de la collectivité, avant le vote 
du budget primitif, les délibérations 
modificatives, puis la présentation 
des documents portant sur l’exécution 
du budget (Compte administratif, 
compte de gestion et rapport d’activi-
té). Le débat sur les orientations bud-
gétaires se différencie notamment du 
budget primitif en portant sur des 
orientations et non sur de la program-
mation budgétaire détaillée. Il n’est 
pas suivi d’un vote et doit essentielle-
ment éclairer les élus quant aux pers-
pectives ouvertes et la stratégie sui-
vie, avant leur traduction opération-
nelle dans les programmes budgé-
taires. Son principal objet est l’aligne-
ment de la stratégie financière et bud-
gétaire pluriannuelle avec le projet 
politique de la collectivité et le con-
texte général de plus en plus fluc-
tuant. Il nous précise que, je cite, 
« vouloir y lire une préfiguration du 

budget primitif serait une erreur de 
lecture. Les orientations budgétaires 
sont donc essentiellement un exer-
cice de cohérence et d’expression 
d’une vision stratégique. » 

« Je vous demande de bien vouloir 
prendre acte de la tenue du débat 
d’orientations budgétaires », tel est le 
propos du Président de Région.  

Si nous comprenons bien, il s’agit 
avant tout d’un exercice de style, 
c’est en 2023 « que l’on va rentrer 
dans le dur ». 

La CGT va voter l’avis du rapporteur 
général en charge du budget puisqu’il 
a intégré les remarques que notre 
délégation a fait. 

Nous profitons de cette déclaration 
pour dépasser le seul aspect de l’avis 
général pour exprimer un certain ras-
le-bol puisque, ce qu’il est urgent de 
faire dans ce siècle qui a du mal à 
s’affirmer mature, c’est un change-
ment réel de priorité pour que le mo-
dèle fiscal à bout de souffle tombe 
dans les limbes de l’histoire.  

Le courage ne se mesure pas à l’ad-
dition des intérêts personnels, le cou-
rage politique c’est de dépasser une 
certaine vision pour tenter un idéal de 
vie. 

C’est certainement en guise de vœux 
de nouvelle année que nous serons 
très attentif aux propos du Président 
de Région qui peut, s’il le veut, don-

ner un coup de pied dans la fourmi-
lière. 

Il l’avait fait au moment de la Breizh 
Cop pour un monde à vivre ? 

Nous ne savons pas si la chance sou-
rit aux audacieux, nous pensons par 
contre que le courage politique est 
toujours un moment de vérité. 

Bien sûr que nous n’ignorons rien des 
différents débats qui se superposent 
ici, en Bretagne comme ailleurs. 

Mais nous avions, pour la CGT, le 
devoir absolu de mettre chacun face 
à ses responsabilités. 

Qu’il s’agisse du bilan de l’Etat ou des 
grands groupes du monde de l’entre-
prise, on nous rétorque, à longueur 
de temps, le manque d’argent.  

C’est faux ! Non seulement c’est faux 
mais le pire c’est que les contin-
gences de la mondialisation que les 
mêmes ont vanté dans leurs diners 
de courtoisie conduisent à un recul 
sans précédent.  

Une fois encore, la CGT réclame, ici 
comme ailleurs, que les livres des 
comptes soient ouverts et transpa-
rents. 

Pour peu qu’il existe la volonté poli-
tique de le faire, cette opération dé-
masquera les profiteurs des crises 
que rien ne fera disparaitre. 
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Evolution de la carte des formations professionnelles initiales sous 

statut scolaire pour la rentrée 2023  

Intervention de Gaëlle URVOAS 

Comme souligné dans l’avis du CE-
SER, la CGT s’inquiète du faible 
nombre d’ouverture pour cette nou-
velle carte, particulièrement flagrant 
dans les filières porteuses liées aux 
transitions environnementales et nu-
mériques.  

Ce sont aussi 4 projets d’ouvertures 
de formations qui n’ont pas été rete-
nus pour le seul département d’Ille et 
Vilaine alors qu’ils se situaient dans 
des secteurs géographiques où les 
demandes sont importantes et l’offre 
publique insuffisante. 

Les jeunes n’auraient-ils pas le droit 
d’avoir le choix d’une orientation vers 
un lycée professionnel menant à un 
métier qui les intéresse plutôt que de 
devoir se résigner à se diriger vers 
une formation locale qui ne leur plait 
pas ou une seconde GT où ils vont 
se casser les dents ? 

Cette carte ne répond pas aux at-
tentes des centaines de jeunes de 
3ème qui n’ont pas accès à la forma-
tion qu’ils voudraient. 

La carte fait la part belle aux forma-
tions portées par le patronat des 
branches professionnelles pourtant, 
ce ne sont pas celles qui se remplis-
sent le mieux. Il faudrait peut-être 
commencer par améliorer les condi-
tions de travail de ces métiers. 

Mais même quand la demande d’ou-
verture est portée par les branches, 
comme au lycée Fressinet et par les 

enseignants et élèves, la demande 
d’ouverture a parfois été refusée, la 
CGT se fait ici l’écho de l’avis du CE-
SER.  

Force est de se demander si cette 
carte, présentée sans aucune infor-
mation en complément sur la carte 
des centres d’apprentissage, ne dé-
pendrait finalement que de la volonté 
d’orienter massivement les jeunes 
vers l’apprentissage aux dépens de 
la formation en lycée professionnel 
sous statut scolaire.  

La récente réforme, diminuant les 
heures de formations académiques 
au profit de stages qui passent de 22 
semaines à 33 semaines dans les 
entreprises, accentue encore cette 
inquiétude. Les chiffres sont têtus et 
montrent que la formation par ap-
prentissage provoque 40% de décro-
chage et une faible réussite aux exa-
mens. Elle doit donc rester un choix 
des élèves et non une quasi-
obligation par manque de moyens ou 
de répartitions des formations des 
lycées pro. 

Que va t-il rester de l’ambition de 
permettre aux jeunes de poursuivre 
leurs études après un bac pro si on 
leur enlève la possibilité d’avoir le 
niveau indispensable dans certaines 
matières par des cours acadé-
miques ? 

Le Bilan de l’année dernière, avant 
même cette réforme, met en évi-
dence la baisse drastique des accès 

au BTS. 

Pour la CGT, cette politique va 
anéantir les chances de pouvoir ré-
pondre dans tous les domaines, 
toutes les filières, aux besoins d’aug-
mentation des qualifications. 

Les jeunes qui commencent par leur 
premier pas de qualification doivent 
avoir la possibilité de poursuivre 
leurs études lors de leur cursus sco-
laire au fur et à mesure qu’ils acquiè-
rent de l’assurance et savent mieux 
s’engager parce qu’ils ont trouvé leur 
voie, et au cours de leur carrière. 

Force est de constater que durant 
leur carrière, les salariés qui sont 
embauchés sur un premier niveau de 
qualification y restent cantonnés tout 
au long, n’accédant que rarement à 
des formations qualifiantes dans le 
cadre de leur entreprise.  

La Région met bien en place des 
formations qualifiantes pour les de-
mandeurs d’emplois mais cela sup-
pose de se retrouver au chômage.  

La voie scolaire est donc encore 
pour longtemps un moyen efficace 
pour toutes et tous de pouvoir accé-
der à un parcours qualifiant. 

La CGT souhaite, comme le CESER, 
que la carte évolue dans un sens 
prenant mieux en compte les besoins 
des jeunes et de leurs familles, ce 
qui mènera la société sur une voie 
de progrès social. 

Vous pouvez accéder :  
• aux avis et vœux du CESER, 
• aux interventions des membres CGT du CESER 
• aux interventions de tous les autres membres du CESER 
 
À partir du site du Conseil régional : www.bretagne.fr puis La Région puis Le 
CESER puis Avis 
 
À partir du site du Comité régional CGT. : www.cgt-bretagne.fr puis CESER 
puis Les avis du CESER 

http://www.region-bretagne.fr/CRB
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